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Résultats du Phonéthon Européen du Fonds Arménien
Parrainé par Anne Hidalgo et Patrick Devedjian

 1,33 million d’€ recueillis en 4 jours
Le  Phonéthon européen,  

opération  humanitaire est organisée  
par  le  Fonds  Arménien  

de  France en faveur 
de l’Arménie, le Karabagh, 

les sinistrés de Syrie et d’Irak.
Il  a été parrainé cette année 

par Anne Hidalgo, maire de Paris, 
Patrick Devedjian, député, 
et du Conseil départemental.

Il s’est clos le dimanche 
22 novembre 2015.

1,33 million d’€ recueillis 
en 4 jours

INTRODUCTION DE PROJET DE LOI DE PENALISATION 
DU GENOCIDE ARMENIEN AU PARLEMENT RUSSE                                                                                                                                          

Le leader du parti “La Russie Juste” 
Serguey MIRONOV vient d’introduire 
aujourd’hui à la Douma russe UN 
PROJET DE LOI DE PENALISATION 
DE LA NEGATION DU GENOCIDE 
ARMENIEN. 

Le projet de loi prévoit une 
amende de 300.000 roubles(4300€) 
ou un emprisonnement allant jusqu’à 

3 ans. En cas de négation par le biais 
des médias l’amende est portée à 
500.000(7180€) roubles ou 5 années 
de prison.

“La question de la reconnaissance 
et de la non-reconnaissance du 
génocide arménien n’est pas 
uniquement une question d’histoire, 
ceci est une question de conscience, 

de morale. Il est impossible d’oublier 
ou de pardonner le massacre d’un 
million et demi d’Arméniens qui ont 
été détruits physiquement ou déportés, 
et ceci sans prendre en compte qui est 
au pouvoir en Turquie actuelle” - a dit 
le politicien.

 Les russes se sont rendus compte 
que le turc ne change jamais.

Sergey Mironov Vladimir Poutin Recep Tayyip Erdoğan

Suite à la page 2
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Résultats du Phonéthon Européen du Fonds Arménien 
Parrainé par Anne Hidalgo et Patrick Devedjian

Communiqué
de presse 
Paris le 22/11/2015

Le Phonéthon européen, opération 
humanitaire organisée par le Fonds 
Arménien de France en faveur de 
l’Arménie, du Karabagh et des populations 
sinistrées de Syrie et d’Irak, a été parrainé 
cette année par Anne Hidalgo, maire 
de Paris, et Patrick Devedjian, député, 
président du Conseil départemental des 
Hauts-de-Seine. Il s’est clos ce dimanche 
22 novembre 2015.

Grâce aux appels téléphoniques de 
plus de 700 bénévoles, 1.33 million d’€ 
ont été récoltés en promesses de dons dans 
trois pays - Allemagne, France, Suisse - 

auprès des 45 000 familles et entreprises 
contactées au cours des 4 jours de cette 
opération.

Près de 1 000 nouveaux donateurs se 
sont joints à ceux des années précédentes, 
dans un contexte de crise économique 
et de tensions sécuritaires, portant le 
nombre total d’entreprises et de familles 
donatrices à 10 472. Le nombre de 
bénévoles a également augmenté. « Loin 
de susciter la crainte et le découragement, 
soulignent les organisateurs, les 
événements tragiques de Paris ont montré 
à nos donateurs et à nos bénévoles que 
la résistance à la barbarie commence 
par la solidarité. Alors que se termine le 
Phonéthon 2015, ces résultats sont un 
message d’espoir qui s’adresse autant aux 
citoyens français qui ont vécu le drame 

du 13 novembre qu’aux populations 
d’Arménie, du Karabagh, de Syrie et 
d’Irak qui vivent quotidiennement dans le 
besoin et l’insécurité.

Les sommes recueillies lors du 
Phonéthon ont trois destinations 
principales : les villages isolés 
de l’Arménie et du Karabagh, 
particulièrement ceux en bordure de la 
frontière avec l’Azerbaïdjan, la population 
arménienne d’Alep et de Kessab menacée 
par les bombardements de Daech, et les 
réfugiés de Mossoul au Kurdistan irakien.

Le Phonéthon continue après le 22 
novembre. Il est possible de faire des dons 
via le site internet www.fondsarmenien.
org ou par téléphone : N° Azur (coût d’un 
appel local) 0810 24 24 24, jusqu’au 15 
janvier 2016.

Début à la page 1

A propos du Fonds Arménien de France :

Les appels sont émis à partir de 4 centres (Paris, Lyon, Marseille, Toulouse) mis à disposition par Orange, partenaire officiel du 
Phonéthon. Le Fonds construit principalement des infrastructures en Arménie et au Karabagh (routes, écoles, dispensaires et hôpitaux, 
réseaux d’eau potable, d’irrigation, de gaz et d’électricité, agriculture et élevage…) indispensables au développement socioéconomique 
des populations locales.

Le Ministre des Affaires étrangères a reçu le doyen de 
l’école Fletcher de droit et de diplomatie de l’Université 

Tufts et des représentants de la Fondation Tavitian

Le 20 novembre, Edouard 
Nalbandian, ministre arménien des 
Affaires étrangères a reçu Dr. James 
Stavridis, doyen de l’École Fletcher de 
droit et de diplomatie de l’Université 
Tufts et Aso Tavitian, président de la 
Fondation Tavitian. 

En accueillant les invités, le ministre 
Nalbandian a salué les activités de la 
Fondation Tavitian, grâce à laquelle les 
diplomates arméniens ont eu l’occasion 
de faire leurs études à l’école Fletcher 
de droit et de diplomatie de l’Université 
Tufts, a remercié pour la contribution 
apporté au ministère des Affaires 
étrangères. 

Edouard Nalbandian a présenté 
aux invités les activités de l’École 
diplomatique d’Arménie. Le ministre 
a souligné que durant cette période 
environ 80 anciens élèves ont rejoint 
les rangs du service diplomatique de 
l’Arménie. 

Lors de la rencontre ont été 
échangées des pensées sur les 

directions principales de la politique 
étrangère d’Arménie, les problèmes 
internationaux et régionaux et les 
moyens de les résoudre. 

Le ministre Nalbandian a présenté 

en détail les efforts déployés par 
l’Arménie et les coprésidents du 
Groupe de Minsk de l’OSCE dans le 
règlement pacifique du problème du 
Haut-Karabagh.
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IL Y A 95 ANS NAISSAIT L’ARMENIE  SOVIETIQUE...  

Par Nersès DURMAN
Paris - Novembre 2015

Peu de peuples peuvent 
prétendre exister depuis plusieurs 
millénaires.  Le peuple arménien 
est  de ceux-là.  Dans l’antiquité, 
le royaume d’Arménie s’étendait 
de l’Asie mineure à Jérusalem 
en passant par la Mésopotamie. 
L’Arménie fut  le premier Etat  au 
monde à adopter officiellement le 
christ ianisme en 301. 

Les conflits et les guerres au cours 
des siècles suivants morcelèrent le 
royaume d’Arménie dont le denier 
roi, celui de la Petite Arménie ou 
Cilicie, fut le franco-arménien Léon 
V de Lusignan. 

Les Turcs ottomans envahirent et 
occupèrent l’Arménie occidentale. 
Et c’est à Constantinople que 
les Arméniens accédèrent à des 
fonctions importantes au sein 
de l’administration de l’Empire 
ottoman. 

Lors de la Grande Guerre, l’Empire 
ottoman, allié à l’Allemagne, mit à 
profit l’opportunité du conflit pour 
arrêter et déporter 600 notables 
Arméniens d’Istanbul le 24 avril 
1915. Cette rafle fut le prélude 
du génocide des Arméniens de 
l’Arménie occidentale. 

En octobre 1917, la Révolution 
russe éclatait provoquant le retrait 
des armées russes des régions 
occupées d’Anatolie orientale, d’où 
les Arméniens avaient disparu lors 
de la déportation et des massacres 
commis par les Turcs Ottomans à 
partir de 1915. 

L’Empire ottoman et  ses all iés 

allemand et  autrichien furent 
vaincus.  L’Allemagne signa 
l’armistice le 11 novembre 1918. Et 
l’Empire ottoman se recroquevilla 
dans la presqu’île d’Anatolie. 

Le 28 mai 1918, l’Arménie déclara 
son indépendance qui ne dura que 
deux ans.  Les intérêts géopolit iques 
divergents des Occidentaux d’une 
part  et  des Bolchéviques,  d’autre 
part ,  permirent aux Turcs de 
mettre en application leur projet 
d’anéantissement de la nation 
arménienne. 

Le génocide de 1915 emporta 
1,5 mill ions d’Arméniens.  La 
jeune République d’Arménie ne 
comptait  que 850.000 âmes. Simon 
Vratzian écrivait  dans son l ivre « 
La République d’Arménie » que 
« les canons turcs étaient visibles 
depuis Erevan. » 

Conscients du risque de 
disparition définitive de la nation 
arménienne à cause des intrigues des 
États occidentaux, des Arméniens 
clairvoyants sollicitèrent l’aide de 
la Russie. La 11ème armée rouge 
pénétra en Arménie afin de stopper 
l’avancée des Turcs. La Seconde 
République d’Arménie fut proclamée 
le 29 novembre 1920 et entra au sein 
de la famille soviétique. 

Début février 1921, afin d’aplanir 
les différends entre les pays du 
Caucase et la Turquie, Staline 
avait convoqué les représentants 
de ces pays à Moscou. Fraîchement 
constitué comme État en 1918 par 
les Turcs, l’Azerbaïdjan devint 
l’une des Républiques Socialistes 
Soviétiques. Cette dernière était 
disposée à rétrocéder à l’Arménie le 
Haut-Karabagh et le Nakhitchevan. 
Nonobstant la demande des 
Dachnaks de récupérer les cinq 
vilayets arméniens, la Turquie était 
prête à rendre Kars, Ardahan et 
Artvine, ainsi qu’un corridor près de 
Trébizonde afin d’assurer un accès à 
la Mer Noire.

Le 18 février 1921, un putsch 
organisé par des nostalgiques et 
des aventuriers arméniens renversa 
le gouvernement légal d’Arménie. 
Les putschistes envoyèrent un 
télégramme à Moscou pour signaler 
le changement de gouvernement et 
retirer tout mandat aux négociateurs 
arméniens. Ce nouveau gouvernement 
négocierait directement avec les 

Turcs. Ce fut coup de poignard dans 
le dos de la nation arménienne. 
Malheureusement aujourd’hui 
encore, certains continuent à 
célébrer ce 18 février comme une 
journée révolutionnaire.

Pendant 70 ans, l’Arménie 
soviétique vécut en paix. Malgré 
certains effets négatifs du régime 
soviétique, le pays fit un bond en 
avant dans les domaines économique, 
culturel, scientifique et sportif.

La Deuxième Guerre 
Mondiale contre l’Allemagne 
nazie vint bouleverser la vie du 
pays. L’Arménie fut l’une des 
Républiques de l’URSS à donner 
le plus de soldats et d’officiers 
proportionnellement à sa population, 
soit 600.000 combattants au sein 
de l’Armée rouge. 300.000 d’entre 
eux tombèrent sur les champs de 
bataille.

Après l’effondrement de l’URSS, 
l’Arménie déclara son indépendance, 
le 21 septembre 1991. Les profondes 
séquelles du tremblement de terre de 
1988 n’étaient pas encore cicatrisées. 
Les Arméniens menaient une guerre 
contre l’Azerbaïdjan pour libérer le 
Haut-Karabagh. Ne reconnaissant 
pas l’Etat arménien, la Turquie 
lui imposa un blocus terrestre en 
fermant les frontières communes. 
Cette situation inextricable pesa sur 
la société arménienne, et nombre 
d’Arméniens quittèrent leur pays afin 
de chercher du travail à l’étranger.

Libéré, le Haut-Karabagh 
proclama son indépendance le 
2 septembre 1991. Un accord 
de cessez-le-feu fut signé entre 
les autorités arméniennes et 
azerbaïdjanaises. Cependant les 
provocations quotidiennes de 
l’armée azerbaïdjanaise continuent 
depuis lors faisant un grand nombre 
de victimes du côté arménien.

Une politique réfléchie et 
équilibrée des gouvernements 
arméniens peut seule assurer la 
protection et le progrès du pays. Les 
aventuriers tant en Arménie qu’en 
diaspora représentent un risque 
pour l’Arménie et font le jeu de 
ses ennemis. Après avoir traversé 
autant d’épreuves tout au long de 
son histoire, le peuple arménien doit 
rester vigilant, car de nombreux périls 
le guettent. Et la moindre étincelle 
peut entraîner sa destruction totale.
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C’est toujours 
simple de regretter 
après coup ce qui 
s’est passé. Ca ne 
mange pas de pain, 
et ça permet de se 
laver les mains et la 
mémoire, à grande 
eau, pour les rendre 
pures et blanches. 

Philippe Claudel 
(1962- ) 
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Les emprunts financiers de l’Arménie NE SONT PAS  
DEPENSES efficacement 

IL EXPLIQUE  la « situation 
difficile » de l’économie arménienne 
par  le travail inefficace continu du 
Gouvernement. L’Arménie étant 
un pays  en voie de développement 
avec des opportunités pour une 
croissance économique, non seulement 
n’enregistre pas de croissance réelle, 
mais au contraire régresse par  rapport 
aux tendances économiques mondiales 
: en 2016, l’économie mondiale devait 
augmenter en moyenne de 3,8%, tandis 
que le gouvernement arménien ne  
prévoit qu’une augmentation de 2,2%. 
En d’autres termes, le Gouvernement 
arménien ne prend aucune mesure 
significative pour diversifier l’économie 
et la rendre plus  concurrentielle, et 
cela dans le contexte de l’augmentation 
récurrente de la dette extérieure (au 
cours des trois dernières semaines, 
la dette extérieure de l’Arménie a 

augmenté de 600 M USD). « Dans ces 
conditions, est-il justifié de construire 
à  Dilijan, sur le budget de l’Etat, 
un centre ultramoderne et luxueux 
de formation  pour le Ministère des 
Finances, alors que ce même Ministère 
dispose déjà d’un centre de formation 
à Erevan », lance l’expert. Selon M. 
Manoukian, les emprunts importants 
ne seraient pas risqués pour l’Arménie, 
s’ils étaient utilisés de manière efficace 
et s’ils contribuaient à la croissance 
économique. Même les études de la 
chambre d’audit d’Arménie montrent 
que l’utilisation des crédits est « très 
inefficace»

De surcroît, le Gouvernement 
emprunte des fonds qui sont destinés à 
des secteurs, par exemple la construction, 
où les risques de corruption sont élevés 
: en conséquence, les moyens financiers 
remplissent les poches des officiels et 

de leurs proches, tandis que les intérêts 
sont payés par les contribuables… En 
2014, le remboursement des intérêts 
des crédits antérieurs a coûté au budget 
de l’Etat 266 M USD…  

Artak Manoukian, expert économique auprès 
de Transparency International met en question les chiffres 

officiels sur la croissance économique


